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Relative  à la  formation  d! un  Corps  de  Troupes 
à cheval , fous  la  dénomination  de  Gardes 
nationales  Parifiennes. 

Donnée  à Paris  , le  23  Septembre  1791. 

Louis,  par  la  grâce  de  Dieu  Se  par  la  Loi 
conflitutionnelle  de  i’Etat , Roi  DES  FRANÇOIS: 
A tous'  préfens  & à venir  ; Salut.  L’Afîemblée 
Nationale  a décrété , & Nous  voulons  &:  ordonnons 
ce  qui  fuit  : 

Décret  de  l’ Àjfemblée  Nationale , du  12  Septembre  i/ÿi- 

L'Assemblée  Nationale,  à laquelle  il  a été  rendu 
compte  par  fbn  comité  militaire  , qu'environ  trois  cents 
jeunes  citoyens  de  la  ville  de  Paris , tous  ayant  fèrvi  dans  la 
Garde  nationale  depuis  le  commencement  de  la  révolution, 
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(t  font  réunis  pour  former  uneTroupe  à cheval,  & demancfenl 
à être  employés  à la  dcfenfe  des  frontières  ; qu’ils  fe  font 
impoiés  à eux-mêmes  l’obligation  de  fervir  jufqu’au  i 5 
novembre  1792,  à moins  que  l’AfTcmblée  Nationale  ne 
veuille  les  licencier  plus  tôt,  & qu’ils  fe  font  engagés  à 
fubvenir  à leurs  propres  dépens,  aux  frais  de  leurs  habille- 
ment, armement,  équipement,  & de  l’équipement  de  leurs 
chevaux , comme  aulfi  à l’entretien  de  ces  objets , même  de 
dépofèr  une  certaine  fomme  pour  être  employée  à l’habille- 
ment des  Trompettes;  en  applaudiflant  au  patriotifme  & 
au  zèle  de  ces  jeunes  citoyens,  a décrété  ce  qui  fiiir: 

Article  premier. 

Il  fera  formé  un  corps  de  Troupes  à cheval,  fous  la 
dénomination  de  Gardes  nationales  volojitaires'  Parijîennes  à 
cheval , qui  fervira  conformément  aux  ordonnances  & règle- 
mens  militaires  concernant  les  Troupes  à cheval,  & fera 
compofé  de  jeunes  citoyens  ayant  fervi  dans  la  Garde  natio- 
nale depuis  le  commencement  de  la  révolution. 

Ce  corps  fera  compofé  de  quatre  efcadrons,  dont  un 
auxiliaire  , delliné  à recevoir  & à former  les  hommes  & les 
chevaux  de  recrue. 

III. 

L’État-major  du  corps  fera  compofé  de  deux  Lieu- 
tenans-colonels , quatre  Adjudans  - officiers , un  Quartier- 
maître  - tréforier  , un  Chirurgien^  un  Aide-chirurgien,  un 
Maréchal-expert,  quatre  Maréchaux  - ferrans , un  Maître 
'fellier,  un  Maître  éperonnier,  un  Maître  tailleur,  & un 
Infpeéleur  des  fourrages. 


IV. 

CHAQ.UE  efcaclron  fera  compofé  de  deux  compagnies. 

V. 

Chaque  compagnie  fera  compofee  d’un  Capitaine,  un 
Lieutenant , un  Sous-licutenant , un  Adjudant-fous^oflicier, 
un  Maréchal-des-iogis  en  chef,  deux  Maréchaux-des -logis , 
quatre  Brigadiers,  quatre  Sous-hrigadiers  , cinquante -trois 
Volontaires  & un  Trompette,  faifànt  en  tout  Ibixantc-liuit 
hommes. 

V î. 

Le  plus  ancien  Capitaine  des  deux  compagnies  formant 
♦ f efeadron , le  commandera  fous  le  titre  de  Chef  d’efeadron. 

V I I. 

Le  choix  des  Officiers  & Sous- officiers  fera  fait  de  la 
même  manière  que  d^ns  les  hataiîlonî  de  Gardes  nationales 
volontaires  à pied.  . • • 

’ ^ V î ri.  ' 

Les  guidons  porteront  la  devife  & feront  aux  couleurs 
décrétées  pour  les  drapeaux  des  Cardes  nationales  volontaires 
à pied:;  lls^  feront  portés  par  des  Mâréchaux^desdogjs  en  chef, 
au  choix  du  premier  Lieutenant-colonel. 

I X. 

D U jour  où  les  Gardes  nationales  volontaires  Parifiemies 
à cheval  feront  reçus  par  les  Commiffaires  des  guerres  pour 
entrer  en  aélivité,  ils  recevront  vingt  fous  par  jour  de  folde. 
La  paye  de  chaque  grade  fera  dans  la  même  proportion , 
conformément  à ce  qui  a été  réglé  pour  les  Gardes  natio- 
nales à pied. 

.'Mandons  & ordonnons  à tous  les  Corps 
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adminiflratifs  & Tribunciux  , que  les  préfentes  ils 
faffent  configner  dans  leurs  regiftres,  lire,  publier  Ôl 
afficher  dans  leurs  départemens  & refîbrts  refpeélifs  , 
& exécuter  comme  Loi  du  Royaume.  Mandons  de 
ordonnons  pareillement  à tous  les  Officiers  généraux  6c 
autres  qui  commandent  les  Tjoüpes  de  ligne  dans  les 
différèns  départemens  du  Royaume , aux  Officiers , 
Sous  “Officiers  & Gendarmes  de  la  Gendarmerie 
nationale,  de  fe  conformer  à ces  préfentes,  6c  de 
tenir  la  main , xliàcun  en  ce  qui  le  concerne , à ce 
qu’elles  foient  poduellement  exécutées.  En  foi  de 
quoi  nous  avons ’fîgné  ces  préfentes , auxquelles  Nous 
avons  fait  appofer  le  Sceau  de  l’Etat.  A Paris  , le 
vingt-troifème  jour  du  mois  de  feptembre , l’an  de 
grâce  mil  fept  cent  quatre-vingt-onze,  6c  de  notre 
règne  le  dix-huitième.  Signé  LOUIS.  Et  plus  bas, 
M.  L.  F.  Du  Port.  Et  fcellées  du  Sceau  de  l’État. 

Certifié  conforme  à C original. 
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